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LOWELL, MASS.
oc

La congrégation canadienne de Lowell a g
célébré cette année la naissance de l'Enfant- g
Dieu, avec un éclat tout nouveau. Leur a
église agrandie et coquettement ornée a c
retenti pour la première fois des beaux a
airs de la messe Deo lafanti de M. l'abbé in
Perreault. Un chour de vingt voix bien d
exercées en a fait passer les charmes dans d
l'âme des nombreux assistants. Un or- d
chestre de circonstance a donné plus d'am-
pleur et de grâce au chour, et au jeu du n
nouvel orgue. Les solos de soprano, alto, a
tenor et basse, ont été parfaitement rendus e
par Melles. Landry, Reich, MM. David, n
Bélanger et Racicot. La bande canadienne t
a aussi donné son niagnifique concours
sous la direction de l'artiste M. Bisson.
Les Révds. Pères Oblats qui ont pour digne
supérieur le Révd. P. Garin, méritent
beaucoup des catholiques de Lowell. On
peut dire que ceux-ci leur sont en partie
redevables du respect et de l'estime dont
les Américains leur donnent chaque jour
de nouvelles preuves. Nul ne descendt
tant qu'il est l'ami du prêtre, quand ce
prêtre est un religieux, un Oblat. il moite

fet grandit devant Dieu et devant les ;o
hommes.E

Les desservants des Canadiens sont leb
Révd. P. Garin, leur très estimé curé, et le
Révd. P. Dédébant qui a su dans quelques
mois former un chour puissant et fier du
maître.

CommUNIquÉ. s

LES FETES.

Les nouvelles qui nous arrivent ded
toutes parts nous informent que Noël etd
le jour de l'an ont été célébrés d'une ma-q
nière grandiose dans nos diverses congre.
gations canadiennes. A Worcester les cé-e
rémonies ont été admirables, 1 église fes-r
tonnée et brillamment illuminée a été vi-
sitée par une foule pieuse et recueillie.
Les enfants se pressaient autour de la
crèche de l'Enfant Jésus et y déposaientf
pour les pauvres l'obole de la charité. La
recette au profit du Rév. curé Primeau a
été de $775-somme qui démontre bien
l'estime et l'amitié de cette congrégation
pour son dévoué pasteur.

A Indian Orchard, il y eut messe le
l'aurore à 31 heures. Un bazar qui a pré-
cédé Noël a produit $1491, qui iront au
trésor de la congrégation.

A Pittsfield, cérémonies grandioses. L'é-
glise nouvellement peinte à fresques et il-.
luminée de plus de 400 becs de gaz offrait
un magnifique coup d'œil.

A Nashua, on inaugura un orgue et les
céremonies furent réellement bien con-
duites. Madame Tessier chanta à ravir. La
recette au profit de l'abbé Millette s'est
montée à près de $300.

ÉNERGIE.

L'énergie est cette puissance, cette force
morale, cette vigueur de l'âme qui élève
l'homme et le rend digne de remplir la
place que la divine Providence lui a assi-
gnée dans la société.

En effet, s'il y a quelque chose qui puisse«
adoucir les misères de la vie, détourner
l'homme du vice et faire le plus grand
bien. cest assurément l'énergie. Les
troubles, les embûches que nous rencon-
trons durant notre traverse ici-bas sont si
nombreux que si nous n'avons cette facul-
té nous pouvons jamais surmonter, vaincre
toutes nos difficultés.

Malheureusement une erreur se glisse
dans le cœur d'un grand nombre. Plu-
sieurs se figurent que tous leurs efforts sont
vains, et s'arrêtant à de tels principes, ils
étouffent én eux cette impulsion naturelle
qui porte l'âme courageuse à exceller dans
un certain genre de vie et ainsi manque
d'exciter l'énergie.

Par exemple, non-seulement l'énergie
du jeune homme s'éteint par la dissipation,
mais aussi en soumettant son esprit à des
idées trop formées de sa capacité.

Des efforts judicieux dans tous ses
actes est le moyen le plus puissant d'obte-
nir cette belle qualité. L'oeil vif, la voix
animée, les gestes gracieux, dénotent un
caractère doué de la pénétration d'esprit,
de la décision prompte et sure, des teux
du génie, en un mot dénotent l'énergie bien
cultivée. Combien, par la manière stupide
de s'exprimer, par leur apparence noncha.-
lant e, donne évidence de la lenteur de leur
in telligence, de ces pouvoirs qui font de
l'homme le centre et la perfection de la
créstion et qui étaient désignés pour les
plus nobles fins.

Pour augmenter et entretenir l'énergie
nous devons donc rechercher l'action et
mettre de la vigueur dans l'exécution de
nos fonctions dans chaque sphère de la
vie.

Cette action doit cependant être variée u
omme une attention trop grande en- P
ourdit les facultés mentales. Un trop o
rand nombre manquent sur ce point et m
dhèrent trop à l'idée d'une application
onstante. Cette fausse industrie, cette
ttention assidue au travail est assurément t
njurieuse et résulte dans l'affaiblissement
le l'énergie. Ceux qui perdent ainsi ce lE
on du ciel, pour quelque cause que ce soit, c
leviennent enervés.

L'énergie dépend donc premièrement de P
nous, et ensuite de nos communications1
.vec la société ; et c'est assurément par nos
ffbrts et nos rapports sociaux que nous
nous rendons utiles et actifs dans la sta-
ion que nous pouvons occuper. q

s
A. J. J. POrTIER.

d

FAITS DIVERS.
p

TOURMENTE.-On mande de SanFrancisco,
e 16: t

Aujourd'hui le village californien de Mil. 1
on a été détruit par un ouragan. Plu- 1
ieurs bâtiments ont été arrachés de leurs s
fondations, et les autres ont été renversés. e
De nombreux habitants ontété grièvement i
blessés, mais personne n'a péri.

DÉSASTRE MAITIME.-Une dépêche de c
Londres du 17 courant, anhonce que le c
steamer Celerity, en route de Riga pour l
Stettin, s'est perdu en mer, et que vingt- 1
et une personnes ont été noyées.4

DéFALcATION.-La vérification des comptes
de M. David Gage, ex-trésorier de la ville
de Chicago, a révélé une petite défalcation
de $352,703. Le coupable ne sera pas in-
quié.e à raison de cette peccadille, attendu
qu'il possède des biens évalués à $500,000,
et que par conséquent la ville ne perdra
rien.

ÉVAsIoN sUsPEcTE.-Joseph Baker, con-i
damné à mort comme meurtrier, était en. 1
fermé dans la prison de Charlotte (Caro-«
line du Nord), et devait être pendu le 19
courant. Mais, samedi matin, on s'est
aperçu qu'il avait déguerpi. Cette évasion
in extremis ne surprendra nullement les
personnes qui voudront bien réfléchir que
la scène s'est passée dans la Caroline du
Nord, que le condamné est de race blanche,
et que l'homme qu'il a assassiné était un
nègre. On pend souvent, dans la Caroline
du Nord, des nègres soupçonnés d'avoir
tué des blancs; mais on n'y a jamais pen-
du et l'on n'y pendra pas de longtemps,
très probablement des blancs, pour avcir
tué des nègres. Une récompense de $600
est promise pour l'arrestation de l'évadé,
mais il n'est guère douteux que cette pro.
messe est faite pour lafrime, et que Baker
ne sera pas repris.

DUEL.-Avant-hier matin un duel au
fleuret a eu lieu sur les " Fair Grounds "
de la Nouvelle Orléans, entre MM. C. E.
Whitney et George Drury, ayant pour té.
moins I un MM. Fabre et Quintero, l'autre
MM. Fortier et Mantal. Les adversaires,
s'étant salués, ont engagé le fer avec beau-
coup de sang-froid. Les trois premières
passes n'ont eu pour résultat que quelques
déchirures aux vêtements de M. Drury;
mais, à la quatrième, M. Whitney a reçu
sous le coude gauche, une blessure dont
le sang a jailli avec abondance. Les té-
moins ont tenu une courte consultation et
déclaré l'honneur satisfait. Les combat-
tants se sont alors séparés après s'àtre serré
la main. On ne dit pas le sujet de la ren
contre.

DEUx coLLIsIoNs.-L'avant-derniére nuit,
à moins de deux heures. d'intervalle, le
steamer National à l'ancre au milieu de la
rivière de l'Hudson, a été successivement
abordé par deux bateaux-ferries d'HUobo-
ken. i.e premier accident est arrivé î Il
heures moins q'elques minutes du soir. Le
Weehawken, revenant d'Hloboken, faisait
route pour Barclay street, quand il s'est
jeté soudain sur l'avant du National. Le
bossoir du bateau ferry a été partiellement
démoli, et l'un des passagers, M. Rœeder,
de New-York, No. 47 Douzième rue, a été
dangereusement blessé. La panique qui
s'était répandue parmi les passagers a été
calmée par l'assurance que le Weehawkcen
ne courait aucun péril de sombrer, et de
fait il est rentré sans autre accident dans
son dock ; mais il ne pourra reprendre son
service qu'après avoir été réparé. Le capi-
taine de ce steamer, M. Spicer, attribue la
faute de la collision aux officiers du Natio-
nal qui, dit-il, ne sonnaient leur cloche
qu'à des intervalles trop éloignées.

A une heure moins un quart du matin,
un autre bateau-ferry de la même ligne,
1' lackensack, qui se rendait de Barclay
street à Hoboken, est venu à son tour se
heurter contre le National et a eu, outre

ne chaloupe enlevée, la cabine des dames
artiellement défoncée. C'était l'heure
ù les passagers sont rares, très heureuse-
nent, et personne n'a été blessé.

Un mot bien joli et bien fin, avec sa
einte mélancolique, conté par Figaro:
On parlait des regrets qui accompagnent

,a vieillesse, chez Mme B. . . .de B....., une
harmante sexagénaire.
-Mais le cœur ne vieillit jamais, lui dit

oliment un de ses amis.
-C'est vrai, répondit-elle, seulement ça

attriste d'être logé dans une ruine.

BAL ENSANGLANTÉ.-Une haine féroce, et
ui se traduit frequemment par des effu-
ions du sang, exiate entre les Mexicains
t les Américains composant la population
du village de Lincoln, comté de ce nom,
rerritoire du Nouveau-Mexique. Le 10 du
mois dernier, une rencontre entre les deux
partis s'est terminée au désavantage des
Américains, qui ont eu plusieurs des leurs
ués. Samedi dernier, les Américains, vou-
ant venger leur défaite du 10, ont attaqué
es personnes assistant à un bal mexicain,
ur la plaza de Lincoln. L'engagement a
été meurtrier, mais le nombre des victimes
n'est pas connu d'une manière précise.
Suivant certains rapports il y a eu huit
hommes et une femme tués, et suivant
d'autres, six hommes et une femme. Quel
que soit celui de ces deux chiffres qui est
e véritable, l'attaque traîtresse des Amé-
ricains a rempli les Mexicains de fureur,
et il est probable qu'ils ne tarderont pas aà
se venger à leur tour de cette agression.

Hier matin, Nicholas Ryan et Mary
Ryan, sa sour, ont été trouvés morts, la
gorge coupée, dans le logement qu'ils oc-
cupaient en commun au No. 204, Broome
street. Vers 21 heures du matin, M. Burke,
qui occupe avec sa famille la même maison,
a été éveillé par un bruit dont il n'a pu se
rendre compte. Allumant une bougie, il
s'est rendu dans le corridor, d'où le bruit
semblait provenir, et il a vu les murs cou-
verts de sang. Il a aussitôt donné l'alarme
et la police, pénétrant dans le logement
des Ryan, a trouvé le frère et la soeur morts.
C'étaient deux ouvriers laborieux, possé-
dant des économies et vivant ensemble en
très-bonne intelligence. L'idée de suicide,
venue d'abord à l'esprit de quelques per-
sonnes, n'était donc guère probable, et
elle a bientôt été abandonnée en présence
d'une découverte qui a révélé que les Ryan
avaient été victimes d'un des crimes les
plus audacieux qui aient été commis de
longtemps à New-York.

Le sergent de police Stotesbury, ayant
remarqué des traces de sang sur l'escalier
menant au toit, a suivi cette piste. Sur le
toit il y avait des empreintes de pieds en-
sanglantées. Un peu plus loin sur le toit
on a trouvé le gilet de Nicholas ityan, les
poches vides. La boutonnière à laquelle
se passe la chaîne de montre avait été ar-
rachée, comme par quelqu'un pressé d'en-
lever la montre et la chaîne, qui n'ont pas
été retrouvées.

Ces circonstances ne permettent guère
de douter que les deux malheureuses vic-
times ont été égorgées par un malfaiteur
qui s'était introduit chez elles en vue de
les dévaliser, et qui, ayant rencontré de la
résistance ou simplement craignant d'a-
voir été reconnu, n'a pas hésité à couron-
ner le vol par un double assassinat.

BSULÉES vivEs.- La femme de M. Wm.
Coale, trésorier de la Central Savings
Bank de Baltimore, a renversé accidentel-
lement une lampe à huile de charbon
avant-hier soir, en sa résidence à Catons-
ville, comté de Baltimore. Les flammes
ont immédiatement enveloppé ses vête.
ments, et elle a reçu d'horribles brûlures
auxquelleà elle a succombé le lendemain
matin à 6 heures.

La même nuit, une vieille négresse nom-
mée Mary-Ann Bricard, demeurant à Pro.
vidence, est morte victime d'un accident
analogue.

N a besoin de six bons Menuisiers. S'a-
dreoser au No. 1, rue Concord, près de la rue

Beury. 5-2-1f--42

NOUVEAUX POELES
DE PASSAGE

A CHA R B ON.

L. J. A. SURVEYER,
524, Run CieG, MoNwauA. 4-24«

EVITEZ LES CHARLATANS.

Une victime des indiscrétions de la jeunesse, qui
eausent la débilité nerveuse, le dépérissement pré-
maturé, etc., ayant en vain easayé de toeus les re-
mèdes annoncés, a découvert un moyen bien simple
de s'en u , qu'il enverra gratis à ceux *i souf-
frent. Ad'eseer, J. H. Ravnas, 78, rue4-N0asau-,
New-York. 4-40-1 an.

POUDRE ALLEMN DE,
SURNOMMIE

T HE COOKS F RIEND
I JAMAIS,ET EST V E HZ

TOUTS LES H 0 R RESPECTABLES. 4flsL

USINES À MÉTAUX DE LA PUISSANCE.
(Etalies en 1828.)

CHARLES GARTH & CIE.
XANUPAOTUMrIR ET 1xPORTATaURs

E CUIVRE à l'usage (les plombiers, Ingé-
nieurs et ouvriers, d'appareils à vapeur et à

gaz, usines à cuivre et à fer, etc.. etc.
On entreprend aussi le chauffage des bâtiments

publics et privés. tes conservatoires, les serres, etc.,
par le moyen de la vapeur ou de l'eau chaude.

Bureau et Manufacture
No. 536 à542, RUE CRAIG,

Mo"awu&x. 4-25zs

ON OF'FRE EN VEN TE
ý A 81RIE COMPLETE DU JOURNAL

uu"Le Canadien" depuis sa fondation en 1831
usqu'à ce jour. Reliée fortement et en partait état

de conservation. S'adresser k ce bureau.-5-1-8 f-415

A AVIGNE
FA RICANT DE

CHA MPE T RES
Brau au anagaSIR h iga3N

MONTREA9L.
5-1-13r-293'

GEORGE Y O N'
MAcOAND nE POELEs,

PLOMBIER ET FERBLANTIER.

NO. 241, RUE ST. LAURENT, MONTRAL.

T OUT en remerciant mes nombreuses pra-
tiques et le public en général de l'encourage-

ment libéral que j'ai reçu, j'ai le plaisir d'annoncer
que Je viens de recevoir un assortiment très-considé-
rable de poëles d'hiver des patrons les plus nouveaux
et le système le plus économique - aussi un assorti-.
ment de champlures importées..ioutes commandes
exécutés avec soin. Une visite est respectuse-
ment sollicitée.

SIROP DE GOMME D'EPINETTE
ROUGE DE GRAY.

Ir ES effets de la Gomme d'Eplnette Rouge
dans les maladies des Poumons et deGo ,

,qe laTouxml humel'Asthme, latBr para-
etc., sont vraiment étonnants. Dans cette prépara-
tion, toutes les excellentes prepriétés de la Gomme
y sont soigneusement gardées.

Prix :25 oentint par bouteille. A vendre chez tous
leaprincipaux pharmaciens du Canada. En gros eten
détailchez le '-réparateur

HERNY R. GRAY
144 Rue St. Laurent,

4-'7ss Mosvasm.
<(stabies 159.)

*50,O00 VALTANT
CONSISTANT EN

ID A R sE IF A ITE
DRAPS,"TWEEDSICASIMIRES,CHAPEAUX,

Ha.lements faits à ordr,au'pi.les plus réduits
et avec promptitude.

Une visite est solicitée.

4-27m 11, Rue 15t. Josepb.

par jour, Agents demandés Ià $20 Hommes ou femmes, jeuneset eux, de toutes les classes peuvent faire plus
d'argent avec nous à temps perdu, que dans toute
autre branche. Partieularités gratuites. Adressez:
4-22 M G. STINSON & CO., Portland, Maine.
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